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Le Tour du monde en 28 jours 

— Journal dé Roubair 

. .. . . . (WM» Worli r-hotoi). 
Deux journalistes américains vcirhnt effectuer le leur du monde en 28 jours. 

Arrivéi à Magdebourg, Us ont gagne Berlin en auto. Puis ils ont pris l'avion de Moscou 

LECOIN 
DES 

«Amisdejloubaix» 
Pour simplifier l'acheminement 

des télégrammes 
.Nous publions rtfétmmm un fefeaafc •: 

(Correspondance entre IM « Ami> de fc* 
V.aiv i et l'Administration de* 1'. T. T.. \>- ti­
rant offrir un certain iuiérêt «us M p n 
du téU-graphe: 

Monsieur le BlffTfir du D l M l rentrai 
île? lVstes, Beaaari 

lit imupement «les «Amis a* Roubaix « croit 
devoir vous soumettre une suggestion, dont la 
.p.alisation pourrait être appréciée <le 11 plupart 
des usaa-ens du Télégraphe, et en parti' u lier de» 
abonnés au téléphone. 

Ce serait l'adoption, chez non*, .l'un usas* en 
vigueur, depuis longtemps, en UranaV-ttretaglie, 
et qui consiste, afin de simplifier lu rédaction ci 
l'acheminement des e t l t s*«» dam-ta lélefrapoi-
ques, à remplacer la désignation des ii"iu et 
adresse du destinataire, par le -impie énoncé de 
son numéro téléphonique. Au l:-n .le M. H... 1>... 
rue , à Roubaix; ou indi'pu-rail simplement: 
7.<H par exemple, R-.mbai.v. 

Nous vous serions fort oWigrs il- bien vouloir 
transmettre à la direction des l'.T.T.. notre re­
quête qui, .par nos soins .a i té romiiiiiiiii.ini'-c à la 
t'hambre de e»»l«rre de li.ouli.iix. et espérons 
U voir honorée cl 'une réponse officielle. 

Dans cette attente, veuillez, etc.... 
La Comité des « Amis de Rouriix ». 

Monsieur le S-.-.-r.'-tairo 
du Comité des «Ami.- île Ronbaix >., 

Comme suite a votre rorrespondaie e relative 
aux Eimplitkutions ipi il trnti 1 : sible tl app r 
ter au libellé de* adresses des télégrammes, .i'ai 
.'honneur de vous faire connaître qu'aux termes 
des règlements en vigueur, tout abonné au télé­
phone, asaal de la faculté de se taire téléphoner 
i. •» li lignai as ai d'arrivée, peut faire enregistrer 
une dresse télégraphiotie abrégée, comportant le 
,:..ni du destinataire, le numéro d'ai'pel télépho­
née*** et lu ville de de-tination. 

I. iodieution du nom du destinataire n'est pas 
obligatoire, mais, eu vaisou des possibilités d'ar-
retir que comporte la transmission des chiffres. 
Ie.« adressas abrégées ne contenant pas cette indi­
cation, ne sont aetaad*n qu'aux risques et périls 
«es iatéressés. 

L'enregistrement d'une telle adresse est pas-i-
Ma fr* laèsiaan 11 aaaluaiW. o.ui, pour Usa 
baix. s'élèvent A UN». M ou 1ô fr.. simant ipi'il 
s'agit d'un abonnement annuel, •eaaratriel ou 
mensuel. 

Veuillez agréer 

LA CONTRIBUTION VOLONTAIRE 
Les garanties données aux souscripteurs 

D'un* lettre i t o l l i l par M. Htiiloln- pré­
fet du Nord, aux. anaw-préfeia et nu\ maires 
da département, nous extrayons les pas­
sages suivants: 

11 m'est signalé qu'il a été transmis au Comité* 
national de la coiitributiou volontaire un grand 
nombre de vieux émanant Je collectivités au de 
comités locaux qui souhaitent, soit pouvoir an -
< éder publiquement à la destruction des titres 
irovenant de la contribution volontaire, soit ob­
tenir, après annulation de ces titre*, leur remis-
aux souscripteurs qui en feraient la demande. 

J'ai l'honneur de vous faire savoir que ces 
mesures ont fait l'objet d'un -vaincu très atten­
tif, tant au Comité national de la contribution 
volontaire, qu'au Conseil d'Etat, lors de la pré­
paration du règlelnient d'administration publique 
concernant la Caisse d'amortissement... 

...I>e Conseil de gérance de la Caisse d'amor­
tissement contrôle sur place l'annulation effec­
tive des titres de la dette publique ainsi que leur 
destruction matérielle qu'il lui appartient d'assu­
rer par tous les moyens qu il juge utile? (arti­
cle 16). Une délégation du Comité national df 
la contribution volontaire assistera à la destru -
tion des titres remis a ce Comité comme contri­
bution volontaire ou acquis au moyen des fonds 
provenant de ladite contribution (art. 19). 

UNION REGIONALE 
DES AMICALES DE L'ENSEIGNEMENT 

CATHOLIQUE 
La prochaine réunion du Comité Directeur se 

tiendra le dimanche 27 juin, a 10 h., 33, rue de 
la Barre, 1 Lille. Ordre du jour: Congrès d An­
gers, propagande, question* diverses, adhésions 
nouvelles, assemblée du ltf mai, relèvement des 
cotisations, comité d'honneur. 

A PROPOS DU PRIX DU PAIN 
DkVM • • « lettre qu'il nous adresse. M. 

\',iiiliuy.-se, secrétaire général du Comité ré-
gimiHl îles Syndicats do l'alimentation du 
département du Nord, nous déclare que les 
uuvriers boulangers et porteurs de pain, ne 
Bran ut être tenus responsables de la situa­
tion- actuelle. 

i' N'ayant pas obtenu d'augmentation de 
salaire* depuis décembre ]!>..'.•>, écrit notam­
ment M. Yanhuyse, ils n'ont pu en quoi que 
ta soit influencer le prix <lu pain depuis cette 
époque. • 

M. V.inliuysse termine sa lettre on décla­
rant que les ouvriers boulangers et porteurs 
de pain, tout en reconaisaut la situation cri­
tique faile aux boulangers, ont droit comme 
le* ouvriers de* autres corporations a vivre 
du fruit de leur travail. 

La grève des tramways de Lille 
Comaae nous l'avion- annoncé hier, la mii-

niicipalité u rei.-u, jeudi matin. a 11 h., à la 
Mairie, les délégués du personnel des Tram­
ways, l a s représentants de l'Administration 
municipalo tint fait part, aux mandataires 
des employés, qne la Cmnpagaai dos Tram­
ways maintenait ses dernières propositions. 
Ci'ii\oi mit purement et simplement enre­
gistré ces délia ration-. 

LE CONGRÈS DE L'UNION 
DEPARTEMENTALE 

des Sociétés de secours mutuels 
du Nord 

A n i N K E R O U E ET A MALO 
Nous publions i i-deisous le programme 

de» deux journées des ;; et 4 juillet, au cours 
îles quelles s,, tiendra, à Oiinkerqiie et à Malo. 
le Conm's départemental des Sociétés de 
Secours mutuels du Nord: 

Samedi 3 juillet. — 15 1... séauee de travail à 
l.i Main» de Dankerqae, Rapport des Commis-
-ioiis. Bunsen et dises^aioa des questions & 
1 ordre dil jour. 

i l h.: Concert par les Artiste* musiciens de 
Iitmkerijtie sur > kiosque de la Digue de Malo. 

-''J h.: l"eu d'ai'tiuec sur la plage. 
Dimanche 4 juillet. — !l h. 4T>: Gare de Dun-

kerque. ré,eptilin des ministres et parlementaire» 
par le Comité local et le Conseil d'administration 
de l'l'uion. 

M 11.: l ié ep-ion des c u t o r i t é s | I H o t c l de 
» ille de Punkerque: 

10 h. SB: Séance .- denarlie du Congrès au Ca­
sino de .Malo. 

12 h. lô: r.anotiet par sou eriptions. Conrert 
pendant le hasvinet. 

lô a.: Ké'Jié des sociétés et drapeaux devant 
les autorité-, pincées sur le terre-plein du Casi­
no. 

M li.: Pla.e de t'Hôtel-dr-Vilir. exécution du 
• Chant des Mutiielisre, ». Réception des mi­
nistres, des autorités et pré-ideuts de sociétés à 
l'Ilot-I de Ville de Malo. 

1T h.: Uraad concert par l'Harmonie Fratcr-
nrlie et Mutuelle des Anciens Soldats français et 
allié- de Ilmusaix. 

1$ )..: Hôtel de Ville de Malo, tirage des 
prim.es 

Vi ici. d'autre part. Perdre du jour AV H 
contrés: 

Lecture du prorè.-verbal de l'aritatalli géné­
rale du 21 mers 1;>2G. — Modification aux sta­
tuts: Demande de reconnais-nue d'utilité publi­
que. — La Mutualité et la Contribution volon­
taire pour le redressement du franc. — La Mu-
tua.ité et les Habitations a bon map hé. — La 
Mutualité e; les Assurance? Sociales. — Qu«s-
tion> diverses. 

A PROPOS DES CORRESPONDANCES 
A DESTINATION D'OUTRE-MER 

La Direct ion régionale dos Postes nous 
communique : 

« Il arrive fréquemment que certaines maisons 
de commerce importantes attendent la v.ille du 
départ des paquebots pour confier à la Poste 
leurs correspondances à destination des pays 
d outre-mer. 

« Il en résulte n n encombr,-raent en dernière 
heure, préjudiciable n la préparation régulière 
oes envois et. d autre part, le moindre incident 
dans le parcours en chemin de fer est susceptible 
-e faire manquer le paquebot. 

• L'intérêt du public, et notamment des gros 
clients de la poste, est donc lie déposer l'avant-
vi-ille au plus tard des départs, tout le courrier 
prêt à être expéJié. » 

LA TOMBOLA 
DES POSTIERS 

Nous avons publié, hier, la liste des princi­
paux numéros gagnants. Voici, ci-dessous, les 
mille numéros qui gagnent dans toutes les 
séries : 

10 173 204 335 475 511 603 
7S7 899 »76 1.000 1.180 I.SM 1.313 

1.453 1.Î19 1.630 1.795 1.875 1.044 2.070 
2.112 2.2I2.1 2..-J86 2.46» 2.514 2 6(55 2.745 
2.S84 2.909 3.050 3.1*3 3.213 ».»«! 3.463 
3.9M 3.687 3.712 3.«72 3.9S6 4,013 3.463 
4.2S2 4.302 4.465 4.597 4.672 4.711 4.845 
4.922 5.040 5.1.59 5.204 5.368 5.454 5.510 
5.620 5.7SJ B.»47 j .nna 6.022 6.135 6.272 
6.ÏS6 6 «09 B.598 6.6S7 6.779 6.811 tî.'Jl4 
7.090 7.161 7.296 7.326 7.401 7.5SO 7.631 
7.777 7.825 7.906 8.044 8.106 8.239 8.305 
8.433 8.574 8.6.V3 8.747 S.80? 8.999 9.043 
9.173 9.245 9.397 9.441 9.585 9 638 9.795 
9.813 9.906 10.449 10.170 10.239 10 305 10.449 

10.583 10.647 10.773 10.SS30 10.903 11.006 11.124 
11.281 11.379 114?9 11.530 11.647 11.774 11.813 
11.957 12.075 12.148 12.;S4 12.326 12.494 12.560 
-2.653 12.745 12.861 12.975 13.065 13.120 13.297 
13.349 13,443 1J.57» 13.699 13.714 13.874 13.961 
1».U50 14.128 14.270 14.354 14.423 11.533 14.697 
-4.786 14.868 14.980 15.033 15.190 15.2s;, J:,.3l8 
lt>.434 15.547 15.656 15.746 15.852 15.916 16.073 
16.159 16.21a 10.385 16.435 16.562 16.656 16.791 
-6.S.3 16.953 17.064 17.145 17.234 17.35U 17.423 
, J ^ ' « S - 1 7 - 8 * 1 17.729 17.814 17.941 18.074 13.155 
W.343 18.365 18.401 18.371 18.674 13 700 18.831 
13.945 19.036 19.160 18.352 19 393 
19.480 19.254 19.603 19.715 19.872 19.996 20.005 
.0.117 20.224 20.381 20.471 20.535 20.685 20.703 
'-0.897 20.916 21.031 21.121 21.276 21.359 21.475 
21.501 21.610 21.789 21.865 21.901 25.091 22.176 
•T..207 22.369 22.459 22.508 22.665 22.732 22.812 
23.939 23.092 23.156 23.275 23.319 23.496 23.529 
-3.631 23.741 23.873 23.960 24.039 24.195 23 242 
24.324 24.453 24.571 21.601 24.725 24.808 24.935 
2->.03« 25.147 25.205 25.399 25.405 25 577 25 650 
1..742 25.S20 25.944 26.032 26.109 26.259 26.370 
-0.485 26.517 26.68-7 26.716 26.854 26.916 27.065 
3^.136 -:7.2»l! J7.32.Ï 27.407 27.541 27.696 27.704 
-i .8. ,6 27.972 28.0*13 28.171 28.219 28.362 28.481 
-S..>4j 28.665 23.727 28.874 28.932 29.000 29.117 
29.202 29.393 29.445 29.5JBt «9.658 29.785 29.873 
29.993 30.084 30.161 30.2O1 30.385 30 410 3o 371 
30.695 30.790 S0.810 30.934 31.097 31 121 31247 
•U.3s9 31.447 31.566 31.640 31.724 31.832 31047 
S2.088 32.167 32.231 32.328 32.443 32.531 32.667 
.12.,78 32.827 32.046 33.037 33.118 33.278 33.330 
i ; ? ' î ^ ' H 1 6 3 3 S 1 9 3 3 7 : , T 33 887 33.965 34.052 
.,4.163 34.»a5 34.396 34.413 34.588 34.600 34.768 
..4.8133 34.905 M.010 35.136 35.262 33.374 35.468 
.ri...14 3.j.lii9 35.715 35.888 35.999 36.043 36.195 

«21 ïe-^X Ie**7 ***** 3B-8f'6 3 6 " = »••»« 
i-iV« 2- -2 3 3 7 ' I 2 5 3T-271 37-147 s'-4ii »*•»*• 
• * * * • *:l*i = ' - 9 : '8 ST.982 38.055 38.148 38.275 
3J.390 ..8.427 38.583 38.601 38.757 38.840 H . S U 
39.032 39.153 39.292 39.311 39.467 39.580 39.607 
M.TSi 39.843 39.971 40.083 40.1S2 40.210 40.379 
40.4.3 40.547 40.6.-.7 40.733 40.301 40.937 41.0341 
i M Ï Ï V.'i"- 4 ' 3 5 9 i l 4 1 ) 9 4 1 »"J" 4 1 6 7 4 41.749 
41.819 41.951 42.047 42.164 42.286 42 345 42 438 
42.o4o 42.690 42.723 42.R36 42.924 43.063 «H.13J 
**MS 43.377 43.421 4J.366 43.«81 43.774 43.833 
43.9,1 44030 44.179 44 283 44 316 44 473 
44.543 44.622 44.716 41.8511 (4.90G 45 071 4.1195 
45.244 45.373 45.483 45.559 45.684 45.798 4J.M0 
4.>.913 46.049 46.111 46.249 46.335 46 482 46.534 
16.639 46.777 46.802 16.949 47.073 47.117 47 278 
4..3.14 47.476 47.522 47.671 47.726 47 Hl 47.988 
43.026 48.147 43.237 48.r!46 48.475 43.545 43.629 
43.,76 48.817 48.995 48.012 49.180 49217 «».354 
49.448 49.569 49.652 «9.735 40.835 49 070 5.1012 
.•0.149 50.274 50.55» 50.123 45.343 50 605 50 763 
50.883 50.966 51.077 51.192 51.219 51.308 51.490 
51.533 51.634 51.77R 51.897 51.938 52.053 52.14» 
•'.2.363 52.310 52.470 52.532 52.633 52.734 52.873 
'•2.989 .».!..«8 53.185 53.200 63.364 53.40» 5355:; 
53.651 53.735 Sa.«10 53.962 J4.05O 5 1112 51.234 
5t.373 54.432 54.547 51.6*3 S4.7Ï7 ..1.896 54.940 
.".5.052 S3.107 55.254 5."..:'..Ï6 55.1.;-, 55 593 55 6.',» 
55.70O 55.823 35.978 56,o«a 56.118 56 296 56.359 
36.498 56.566 56.633 56.736 56.874 56.972 57.0** 
•7.139 57.285 57.350 57.433 57.520 57 «16 57.773 
57.SS3 57.934 58.093 53.164 5S.295 58 393 58.445 
58.559 58.689 58.732 58.889 53.929 50 094 59 1.-.7 
'59.235 59.348 59.463 39.57-6 39.633 59.7ofl 58.SH5 
59.938 60.095 60.114 60.277 60.318 60.433 «0.599 
60.690 60.74.! 60.322 60.960 61.09.1 61.160 61.270 
61.317 61.413 61.330 61.629 61.758 (1.41*0 61.«02 
61.047 62.166 «2.259 62.387 «S.473 62.599 «2.692 
«2.763 62.808 62.937 M.OU3 «3.149 6.1.225 03.3:12 
«3.460 «-,..-,.-,7 61.6»3 K3.760 «3.893 63.912 «1.018 
«1.132 01.229 64.371 64.420 61.502 64.659 64.785 
64.807 64.932 65.016 65.142 65.201 65.332 «.-..473 
65.536 65.699 45.701 65.833 65.901 66.083 66.167 
66.241 66.324 6.3.493 66.535 66.603 66.731 66.316 
«6.955 67.1(37 67.109 07.248 67.337 67.472 67.552 
67.625 67.707 67.373 67.916 63.0t7 68.167 63.240 
«3.365 63.432 6s. 564 08.633 63.721 6-tsof, C.S.9JS 
69.001 69.115 «9 239 69.394 69.407 69.550 «9.616 
«9.752 69.308 69.9-61 70.083 70.150 70.244 7.1.339 
70.457 70.551 70,f,95 7o.716 70.S71 70.923 71.012 
71,177 71.259 71.323 71.402 71.572 
71.614 71.752 71.809 71.P53 72.050 72.111 72.213 
72.205 72.440 72.597 72.663 72.777 72.S55 72.8*2 
73.035 73.104 73 217 73.304 73.452 73.559 73.636 
73.707 73.860 73.936 74.051 74.140 74.205 74.tC3 
74.469 74.500 7 4 '.i41 74.773 74.312 74.910 73.070 
75 165 75.249 
74.644 74.773 7 4. * 12 74.940 75.070 73. K " 75.249 
75.317 75.422 75 511 75.053 75.772 75.83S 75.977 
M.OStS 76.100 76.275 76.332 76.474 76.558 76.691 
76.730 76.S49 76.926 77.080 77.105 77.237 TT.asa 
"7.440 77.569 77.048 77.730 77.337 77.969 78.os» 
78.120 76.274 73.323 76.400 78.638 73.665 78.7*3 
78.1*51 73.973 79.044 79.1S7 79.249 79.329 79.429 
75.599 79.645 79.712 79.879 79.9?! S0.O7I =•• -.45 
S0.227 80.331 80.434 80.389 .«0.697 30.721 - " - - -
30.990 «1.047 31.129 81.200 SI :(3 S 
81.407 81.582 81.666 81.723 81.895 SI "17 82.004 
•=1.185 82.296 82.354 82.417 82.505 82.61s 82.799 
82.837 32.993 83.010 83.157 83.268 S3.317 83.1,57 
s i .316 83.697 83.748 85.352 83.910 *4.»** 84.162 
84.221 84.346 84.4-3 34.560 84.639 84.702 - » > - , ; 
S4.999 85.(I.5S 85.105 SJ.ÎTJ 85.31s «3.432 «5.5*3 
S3.646 85.792 85.S64 85.912 86.05» 86.158 86.286 
86.-303 86.412 86.331 86.60« 86.734 86.340 86.961 
87.057 87.183 87.201 S7.3.I4 87.4-0 87 543 S7.05O 
87.757 87.8o« «7.037 8» o54 - - 1 4 s M.Saa ss.357 
M . 4 I I M.524 83.64» ss.795 38.857 88 924 s o . m i 
-0,116. sri.211 »*.34S 04.464 89.566 89.«45 M.TT4 
»0.*TI -9.945 90.011 90.184 90.211 90 5 5 : 90.404 
: 0.553 9».604 90.783 90.801 90.01.- «1.0T5 91.176 
92.220 91.373 91.462 91.510 91.625 01.743 91.-34 
91.972 92.064 92.17o 92.232 92 37" 92 42:: B2 392 
92.6»3 92.774 M.MS 92.972 93.013 93.185 93.296 
05.349 95.485 03.305 !i:ï 6-5 9.:.748 H . M j D3.»M 
f l .060 04.190 94.2'i3 94.511 94.44", 94.5»0 94.607 
t-4.746 94.860 94.906 95,037 05.151 95 217 95.369 
11.447 95.51:' 95.6.5» 95.777 95.822 9.V944 »«.(IS(! 
96.148 96.264 06.::71 96,466 96,5o-j 00.61S 96.7".:'. 
05-2--. 96.901 97.005 ('7.109 97.2^7 !.7.::i,5 97. »çn 
97..-09 97.0-.-, 97 7:2 97.8SÔ 97.910 B».OS* os. l l" , 
|i».288 M.303 9S.414 93.556 9s.638 os.751 »*>l.l 
:.».9.;5 09.005 99.101 99.295 09.365 9 ï t l j 6 89.JI3 
09.629 03.760 93.512 99.C-62 

LES CORRESPONDANCES 
POUR NUREMBERG ET BRESLAU 

PAR POSTE AERIENNE 
A parî'r t'e maintenant, i! pourra être ac epté 

des correspondances-avion .à destination de Nu­
remberg et Bresiau (Allemagne I. 

Ces correspondances fmprunteront sur leur 
parcours aériens les sections Paris-Strasbourg-
Nuremberg et Paris-Strasbonrg-Prague-Breslau 
des lignes exploitées par la Compagnie interna­
tionale oe Navigation aérienn". 

Horaire : Départ de Paris, ô h. lô; passage à 
Strasbourg. S h. 15-S h. iô; arrivée à Nurem­
berg. 10 h. 40: à Bresiau. 13 li. 13. 

Surtaxes aériennes : 1 fr. par '̂J grammes ou 
fraction de 20 grammes. 

Un drame à Wattrelos 
VENDREDI. 25 JUIN 1926, 

UN MARI PRIS DE BOISSON 
BLESSE SA FEMME 

DE TROIS COUPS DE COUTEAU 

Il est arrêté 
Le quartier du Mont-à-Leux a été mis en 

émoi, jeudi soir, par une scène sanglante rmi 
s'est déroulée. Vn homme, pris de boisson, 
a frappé sa femme de trois (MM de couteau, 
la blessaut assez grièvement. 

Voici les renseignements u.ue nous avons 
pd recueillir au cours de notra enquête: 

Au numéro I de la rue Fleary. quartier du 
Mont-à-Leux, demeure une. famille de 6ix 
personnes: M. Oliarles Verliude, ouvrier car­
releur, figé de 44 ans; sa femme, née Emé-
rance Vcrbecko, 42 tins, et leurs quatre 
enfants Agés respectivement de 20, 19, 10 
et 15 ans. 

Depuis très longtemps, le mari s'adonno a 
la boisson et menace sa femme de mort. Hier 
soir jeudi, vers six heures, il mit ses menaces 
a exécution. Ne s'étant pas r^udu a son tra­
vail de la journée et avant peut-être bu plus 
que de coutume, il porta a sa femme trois 
violents coups de couteau, deux à la tête et 
un au bras. Da police prévenue de suite vint 
arrêter Charles Verlinde qui fut conduit au 
poste. 

La malheureuse victime qui est très esti­
mée dans tout le quartier reçut des soins de 
M. le docteur Debuchy qui lui rit quelques 
points do suture. Des blessures quoique gra­
ves ne mettent point la vie de Mme Verlinde 
en danger. 

La police municipale a de suite ouvert une 
enquête et prévenu le Parquet. 

• 
SOUVENEZ-VOUS EN 

Plus de rond dos 
Sans jeu de mots 
Si vous portez Bretelle* GUTOT. 23496 

UNE MAGNIFIQUE CONFÉRENCE 
DE M. LE CHANOINE DESGRANGES 

A NALLUIN 
Le conférencier populaire, Tardent apolo­

giste catholique, II. le chanoine Desgranges, 
s'est fait entendre jeudi soir, i Halluin, dans 
une trc.s intéressante conférence qui a eu lieu 
;i 20 h., dans la belle salle du Cercle Catho­
lique, rue de la Gare. Cette réunion avait été 
organisée h l'intention des Union* parois­
siales de I.inselles, Bousbecque, Halluin et 
Itoncii. et ces diverses loculiî.és avaient 
envoyé des groupes imposant-; d'hommes et 
de jeunes «eus désir ux d'entendre l'émiuent 
orateur, dans ses déunonstratinns en faveur 
de lu religion catholique. L'auditoire ne com­
prenait pas moins d'un millier d'hommes. 

Da conférence était présidée par M. l'abbé 
Denini. curé-doyen de la paroisse, qui a pré­
senté M. le cliainiini- Desgranges qui. dit-il, 
« est allé déjà de Par tout le inonde répandre 
la bonne parole et lu vérité. » 

D'orateur prcul aussitôt la parole et dit la 
satisfaction de se trouver en présence d'un 
aussi bel auditoire de travailleurs catholi­
ques. Puis il s'excise du sujet qu'il traitera 
« • cours de cette conférence. De sujet an­
noncé émit le suivant: «De communisme, 
l'Eglise et la propriété ». Mais ayant appris 
à son arrivé* que la réunion était privée, ne 
voulant lias attaqner des adversaires absents, 
le conférencier déeteM qu'il traitera une 
outre ipii stiou : «De catholicisme social». 

Abordsat ensuite son sujet, il met d'abord 
en parallèle les doctrines communistes et so­
cialistes et les donfrines sociales catholiques 
et dit jitsiiti'à (jucls jioints nous devons avoir 
coniiiince en nos principes, qui seuls sont 
capables de nous guérir de la situation 
ai-ruelle, de relever nos ruines, et faire ré-
tsT.e.- la véritable paix sociale, Inspiré* par la 
fraternité chré-ticune. 

D'orateur, écouté tir.t- intiniment d'intérêt. 
» été très applaudi de ses auditeurs qui mar­
quèrent la lin de son discours par d'unanimes 
applaudissements. 

M. le Doyen, m quelques mots niir.alili-s. 
a remercié M. le chanoine ïtaailliuftl, puis 
l'.issjsté.iico entonna en son honneur un vivat 
\ : i i ! ' . in t . 
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patience des chapeaax de paille i Pierre goulaine) 
— Les Pa .quilles du ltroutteux (Jules Wat-
teeatr). 

PAGE V. — Les heaui films : L'Amazone. 
PAGE VI. — Les Chevaliers du PoiguarJ. 

roman (Albert Moaanat). 
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LE NUMERO: DOUZE PAGES: 20 Centimes. 

ROUBAIX 
AUJOURsOHUI TEHDBBDI 26 j rnjT : 5 

Aujourd'hui, saint Proiper; demain, aaint Maience 
1 .6» jour de l'année. 
Soleil: Lever à « h. 4», couclier à 30 h. S6. 
Lune : Premier quartier du 1S, pleine le 25. 
Bulletin météorologique pour la journée du 25 juin 

(Région Nord) : Beau (empt, ciel t rèi nuagem avec 
eelatrciej, ondées éperies; venta de Nord-Est. d à 8 
mètres, température etationnaire, minimum 10». 

Caisse d'Epargne : Séanee de Tcrsementa et de rem­
boursements, de 9 h. i 10 h. 30. 

Consultations de nourriaaons du Comité Roubaisien 
de protection de l'Enfance : 13 £ local de la Goutte 

Salon photographique : Galerie Dt 
heures et de 11 à 18 heures. 

de 9 à 13 

LE SALON NATIONAL 
D'ART PHOTOGRAPHIOUE 

A ROUBAIX 
— SUITE — 

Nous continuons ci-dessous la publication des 
notes écrites sur les œuvres photographiques 
actuellement exposées à la Galerie Dujardin, bou­
levard de Paris : 

M. Othoffer, de Paris, a deux reports, pro­
cédé dans lequel il est passé maître. « Abbe-
ville » est une véritable eau-forte. L'envoi 
do M. Sehneeberger, de Paris, est de premier 
ordre. Ses épreuves, traitées au lavis bichro­
mate, procédé dont il est le créateur, indi­
quent le souci qu'apporte cet artiste dans la 
recherche des valeurs. « Orage naissant » et 
« Solitude alpestre », aux noirs si transpa­
rents, s'imposent aux connaisseurs. 

M. Vaslot, de Cherbourg, a des œuvres 
d'une grande valeur. Le fresson le sert très 
bien dans ses études, qui se valent toutes. 
« Tête de vieillard », « Paysan normand » 
(214). sont remarquables. 

M. Minguet de Pierrepont (Somme) est un 
élève de l'école picarde. Son œuvre se ressent 
de l'influence de M. Lamarre. » La Marette », 
« Enfant de Chœur », sont ses meilleures 
épreuves. 

M. Powel. de Paris, se révèle avec «Femme 
accroupie », un maître de l'éclairage. M. 
Appers. de Paris, se montre artiste dans la 
façon d'interpréter ses modèles. 

SI. Colin, de Paris, a urne très belle épreuve, 
« Pécheur », qui mériterait un emplacement 
moins ingrat. 

Il me reste n citer, Mit. Pénard, Capde-
ville, Hubin. Lambert Désiré. Schuli, de 
l'aris. dont certaines épreuves arrêtent le 
regard. 

Vue mention encore d M. Lambert, de 
Paris, pour son gentil bromoïl c Etang de 
Senlis » (107) . 

Voyons un peu maintenant nos régionaux. 
Il est heureux de constater que Lille, Rou-
b.-.ix. Tourcoing possèdent des amateurs 
enthousiastes, qui s'efforcent d'atteindre l'art 
par le moyen de la chambre noire. Peut-être 
mieux que dans le -groupement de Paris se 
remnrque. dans leurs envois, le souci de faire 
bien, de produire autre chose que des images 
banales, sans caractère, sans recherche ou 
la perfection de la technique et la correction 
d.. la composition ne sauraient racheter le 
vide de la pensée et l'absence de toute per­
sonnalité, t'es amateurs se révèlent tiavail-
leurs consciencieux, fins et délicats. De plus, 
ils sont courageux et difficiles. Cette exigence 
jamais satisfaite les conduira loin. X'est-elle 
pas, en effet, la pierre de touche des vrais 
a artistes »? 

M. Monehart. de Roubaix, n un envoi de 
premier ordre. Toutes ses épreuves s? distin­
guent par le soin de la composition et l'étude 
minutieuse des valeurs. « Portrait ». v Bat­
tage de blé ». « Eglise de Selle », très déco­
rative, sont de belles œuvres. 

M. Fauve rque-Oinez. de Roubaix. a un lot 
d'épreuves de choix. Des unes indiquent la 
recherche de l'effet, l'étude de l'atmosphère; 
d'autres montrent des éclairages savamment 
mis en valeur par des accents d'une rare 
justesse. « Bavardage », « Rue ICst du 
.Marais >•. « Strasbourg », sont des plus 
significatives. 

M. Quivrln. de Koubaix. a de bons bro-
niu-res. « L'attente ». « Etude ». « Portrait 
de M. V... ». seront remarqués t ut partieu-
1K roment. 

M. Robert, de Roubaix. est un travailleur. 
Ses sujets sont bien choisis, ce qui prouve 
qu'il sait voir. 

M. Hanstraete. de Roubaix. affronte le 
procédé délicat de la gomme bich-.omatéc. Il 
ci tire de belles notations. 

MM. Debeunne, Demeyer. Cayet. Louage. 
Bertrand Peters, TU niant. Tf n e Isa* r*. sont 
ésalement à citer. Leurs épreuves renferment 
bien des prrmesses et ils se doivent de les 
réaliser. 

M. Gastn Dujardin. de Tourcoing, traite 
la photographie par masses. Chez cet ama­
teur, tout M réduit A des sujets simples et il 
la juste répartition des valeurs dominantes. 
Ses épreuves présentent en outre de sérieuses 
qualités de mise en page. « Chemin sous les 
arbres ». « Bruges ». « Béguinage de Conr-
trai ». « L'ombre du nuage », sont de belles 
Impression*, 

M. Pinet. de Tourcoing, avec « Borda de 
rivière », manifeste nu sentiment artistique. 
M Façon, de TourcMng. traite bien le bro­
mure. M. Lemaire. de Lille, a un gentil petit 
tableau. « Quand le jour meurt ». 

Arrêtons nous maintenant devant.les œu­
vres qui nous vienne-ut de l'étranger. 

Tout est à citer dans ce magnifique ensem­
ble, qui groupe des noms universellement 
connus dans le domaine du la photographie 
picturale. Tout d'abord parlons de M. Drtlkoi, 
le maître de Prague, qui nous donne ici des 
images puissantes, où l'idée domine. Arrêtez-
vous devant « Da mort », « Kn méditant ». 
« Les yeux ». et voyez la puissance d'imagi­
nation que possède cet artiste. 

Tout a coté ,sfe trouva M. V*ualery,:ut 
(Canada), dont les épreuves séduisent soit 
par la spontanéité mise dans leur exécution, 
soit encore par leur sentiment décoratif. 
« Curtavure ». vue plongeante d'un effet 
curieux, et « The Dcvils Match », «ont de* 
choses superbes. 

M. Andreyeef (Russie), n'a qu'un payaac* 
•c c'est bien fâcheux. 

M. Bocnonoff, de Moscou, expose le por­
trait reproduit dans le catalogue. C'est dire 
qu'il est de premier ordre. 

M. Eremine, de Moscou, est une person­
nalité marquante. Rien de plat délicat, 
d'éthéré que cette merveilleuse « Etude pour 
monument funéraire ». c Avant l'orage », de 
ce même artiste, est une impression de nature 
puissamment sentie. Cet envoi compte parmi 
les meilleurs du salon. 

M. Swintcheff, de Moscou, a deux por­
traits, « Romain » et « Portrait de l'acteur 
Dawidoff », qui indiquent la force qu'il pos­
sède dans ce genre si difficile. 

M. Ulitine, de Moscou, fait également du 
portrait. Ceux qu'U nous donne nous disent 
qu'il le traite en maître. 

M"* Ida Xappelbaum (Russie), et M. Nap-
pelbaum se distinguent, la première dans 
«- Les Gants moirs », le second dana c Près 
de la lampe », où les jeux de lumière sont 
très finement observés. 

M. Grumberg a un c Xu » dans lequel 
l'éclairage et 4a pose indiquent l'artiste. 

M. Sheckell est le seul Américain qui 
expose dans ce salon. Il n'a qn'une épreuve et 
c'est grand dommage. Toutefois, celle-ci est 
un exemple diont tous les amateur* doivent 
s'inspirer. 

Et m a in tenant, qu'il soit permis à l'auteur 
de ces lignes de formuler un souhait: Celui 
de voir, chaque année, s'ouvrir à Roubaix un 
Salon d'art photographique. 

Un amateur. 

LE CHANOINE DESGRANGES 
M. le chanoine Desgranges n'est pas un 

inconnu pour les Roubaisiens. On se sourient, 
en effet, que sur l'invitation de la Fédération 
de la Jeunesse Catholique de Roubaix et de 
ses cantons, U est venu plusieurs fois A Rou-

M. L'ABBÉ DF.SCRA.\G^S 

baix, et uotauimeiiL en juillet lflj.4. où dans 
une magnifique conférence, il protesta avec 
énergie contre les tristes projets de M. Her-
riot et par lesquels celui-ci voulait faire 
revivre la persécution rrlltii—c. 

On eonnuit l'infatigable activité da M. le 
clia-noine D''«granec». activité qai »'e»t meiii-
testée non s—le «sent en France, ma:s aussi 
à l'étranger. 

L'éloge n est plus à faire de l.i contérence 
contradictoire uUe qu'il La prati itie. ses 
adversaires eux-mémen la craignent. I n 
conimunisic dira de lui: « ( e s t un confé­
rencier (l'aiit,;nr ...u- ré.lout.tlile .pie : . | force 
est cachée s us Uue bon BOB»!:1 familier*. U 
•• -uinait adiniiildenii-:)! la prj-rhalaajJa de 
l'ame collective, laniùt il 1 émeut pur le sen­
timent, tantôt il la déride par un? image 
amusante, tantôt il la cares-e pur la force 
mystérieuse, uurén'e visible de l'invisibilité 
du sacerdoce sacré. » 

Xons M doutons pa* qt:" les Potibaisiens 
ne viennent nombreux entendre et applaudir 
une fois de plus M. ie chanoine Pesgranges. 
dans lu conférence qu'il fera sainodi pro­
chain, u L't) heures, h 1'Hipjn .Ironie, confé­
rence qui aura pour sti.iet : « L"s dn-ridnes du 
catholicisme social cnlirmées par l'expé­
rience bol.-hevistc .. 

A cette eiinJ'éreii--". gant e r Ih'.emeat invi­
tés les rmitra.licteurs. 

Les concours du 14 juillet 
Déclamation. — ("est dans une des salles 

du rez-de-ciianssée de ;•( Fé iération des Ami­
cales, rue d'Alsace, qu aura li"u la concours 
de « déclamation ». Il est nécessaire aux 
chanteurs comme • uv comédiens de savoir 
qu'il faut bien parler le fronçais, car Ire;) 
souvent I. u reintirque dans les divers con­
cours que le Roubaisien et la lîoubaisie.nno ne 
savent pas bien s'exprimer dans la langue 
nationale, ltieu ne fait pins désagréable 
impression qn'une mauvais.' diction et, trop 
s uvent. le déiaut du terroir fut cause de 
l'insuccès de nos chanteurs locaux. 1.025 fr. 
de prix sont prévus pour les section* de la 
« déclamation ». En v -ici le détail: 

Tout-petits ide 7 à 13 sas). — Dramatique: 
S prix: 7, ti 11 ô fr. Comique: M prix de même 
importance. 

Premiers division. — Dramatique: .1 prix: 20, 
lfi. 11. 12 et 10 fr. — C mique: ô prix de même 
importance. 

Division d'cxcclience (homme-). — Drama­
tique: 4 prix: 4H. ;i0. 25 et 20 fr. — Comique: 
i prix de même importance. 

FEUILLETON da «JOURNAL de ROUBAIX» 

du 25 juin 1926 N 132. 

Les Deux Milliardaires 
PAR ALBERT BOISSIERE 

QUATRIÈME PARTIE 

L'EXPIATION 
V 

Face à face 
— Oh! le joli temps clair, s'extasia madame 

Madoret, dès qu'ils eurent ipassé les dernières 
maisons de 1» banlieue parisienne!... On dirait-
vraiment que le soleil veut se mettre de la 
l'ête! . ,. _ . 

Et 1* p»uvre femme ne pouvait cacher sa 
joitf de revoir sa fille adorée, à qui el!e par­
donnait l'angoissant s;4ence de mort qu'elle 
avait, par nn coup de tête inexplicable, garde 
si longtemps. . • • , • • , 

Mais ce qui paraissait aussi inexplicable 
à "la, mère apaisée, dans sa douleur et ses 
terreurs Becrètea si noblement endurées, c'était 
la conduite de la supérieure à son.égard. 

Elle en revenait toujours à cette attitude 
qui l'avait ai bien trompée et écartée de tout 
toupeon™. , 

Je crois, maigre iout, oit madame 
Madorat, qu'elle avait un intérêt à garder 
Geneviève »nx Assomptionnistes... 
. » D ne fart ipae oublier qu'elle est U Mule 

parente du baron, c'est -à-dire la seule Léri-
t.ère léiéc par !e testament en faveur de 
Suzanne d'Usmont. 

• 11 ne iaut |iao oublier, de même, (.fit'olle 
connaît la naissance de Geneviève et sa.it quel 
sans coule dans ses veines! 

— Il ne faut pas oublier davantage, rétor­
qua le milliardaire, en se renco-tjnant dans 
l'auto, à côté de madame Madoret. que sœur 
Marie de la Miséricorde a accepté la validité 
de ce testament avec une facilité qui nous 
démontre suffisamment qu'elle n'était guère 
guidée par la question d'argent! Et cela est 
suffisamment à sou honneur, pour éloigner 
une de vos piésomptions. madame Madoret... 

— D'autant plus, ajouta le comte de Chan-
âeralles, tapi sur le siège d'avant, en face 
de la mère de Geneviève, que la seconde de 
ces présomptions est clairement anéantie, par 
l'aven même de Geneviève, dans sa lettre au 
révérend John Hyde, où elle avoue nettement 
que c'est sa supérieure qui l'a empêchée 
jusqu'ici, de prononcer des vœux irrémédia­
bles! 

— De sorte, conclut en souriant la vitriolée 
que. d'après votre double opinion, il faudrait 
presque remercier la supérieure de son atti­
tude!... 

— Pas presque ! Tout à fait ! J'en ai 
l'intime conviction! proclama Mr Hawkins. 

Ils arrivèrent un peu avant onze heures, 
à Lisieux. 

Madame Madoret avait eu joliment raison 
de prophétiser... 

— On dirait vraiment que le soleil veut se 
mettre de la fête! 

Car la fête ctatit dans tous les yeux! 
Dans les veux de la mère émue, toute 

rayonnante du bonheur bientôt reconquis. 

et qui voyait déjà la dernière sialio".! de -ou 
douloureux calvaire ! 

Dans les yeux du roi de l'aluminium, qu'. 
niaitre absolu de sa facea, jouissait âprement 
de la victoire finale! 

Dans les yeux de l'amoureux Pierre de 
Chanderolles. dont, le cœur battait, dans 
le. poitrine, un rythme joyeux de trionrptbe 
cer.ain ! 

Ils avaient tant besoin, tous les trois, de 
de se précipiter au-devant du bonheur qui les 
attendait, qu'ils se firent conduire directement 
i't la maison de la rue Hennuyer, au lieu de 
descendre d'abord à l'hôtel. 

Î eur impatience était vraiment excusable! 
Les deux hommes avarent mis pied à ferre. 

avec une légèreté que le plaisir rendait plus 
vive. 

Le comte donnait la main à nia-Jante Mado­
rat, pour franohir le mardhepied et Mr Kaw-
kins, de son poing autoritaire, sonnait à la 
porte cochère du couvent. 

La sœur tourière, accourue au coup de 
sonnette, introduisit sous le porche de la 
communauté, les. trois visiteurs, et les con­
duisit au parloir, qui était une vaste salle 
d'attente que reconnaissait le miiliariaire pour 
y être venu, autrefois, faire connaissante avec 
madame Madoret, la vitriolée, quand elle s'y 
était réfugiée avec sa fille, qui était venue l'y 
rejoindre! 

Madame Madoret, mieux encore, connaissait 
les aîtres du couvent! 

Seul. M. de Chanderolles. qui y pénétrait 
pour la première fois, regardait à droite et à 
gauche, avec quelque hésitation, aussi, il faut 
bien le dire, avec un battement de cœur 
inaccoutumé! 

Air Harry Hawkius ayant donné à la cœur 

tottrure -n carte, où il avait griffonne, au 
ciayon. lis noms supplémentaires de son 
compagnon et de la mère de Geneviève, 
demanda à voir la supérieure. 

— C"e-'t que, répondu la religieuse, en 
tournant, entre ses doigts le bristol inutile, 
lu mère supérieure est absente! 

— Absente! tit le roi de l'aluminium, ave? 
une première déconvenue... A quelle heure 
tcra-t-çlle rentrée, s'il vous plaît.' 

•— Cola, répondit la religieuse, je ne pour­
rais vous le dire avec certitude... Sœur Marie 
de la Miséricorde est absente de Lisieux!... 

— Absente de Lisieux ! répéta madame 
Maioret, dont la déception se greffait instan-
tunùncnt sur celle de Mr Hawkius!... 

Pierre de Chanderolles, plus déçu eucorc, 
intervint : 

— MaMi r Huwkins, demanda-t-il... croyez-
vuits qu'il nous serait permis de demander à 
voir su'ur Dorothée, qui pourrait nous rensei­
gner plus efficacement?... 

I.ie milliardaire sourit. 
— Je comprends votre impatience, mon 

cher ami. et au^-j celle de madame Madoret; 
mai-, vrainiou!, la politesse et la condescen­
du nce exigent que nous voyions d'abord la 
supérieure... 

— C est mon avis, approuva comme à 
regret madame Madoret! 

La soeur tourière accentua aussitôt... 
— D'ailleurs, madame et messieurs, il vous 

faudrait, pour voir au parloir une sœur con-
voi-=e, l'autorisation de la supérieure! 

Le- trois visiteurs s'inclinaienl. 
— - Puis, au stinplus, continuait ia religieuse 

de M voix monotone et indifférente, je dois 
vous prévenir que sœur DoroUiéc n'eit ulus 
au couvent des A*somptionuistes. 

Cela lit l'effet d'un brutal coup Je foudre 
sur les tiois visiteurs. 

D'une voix commune, ils se récrièrent : 
— Comment ! sœur Dorothée n'est plus 

Avec la même placidité, la sœur tourière 
expliqua: L

t 
— Elle n'y est plus depuis au moins une 

quinzaine... C'ot tout ce que je peux vous 
dire! 

Pierre de Chanderolles montrait plus 
d'énervemenr qu'il .ie ccnvcnaii: 

— Kt il n'est pas possible de se renseigner 
sur l'absence de sœur Dorothée auprès d'une 
autre personne que ia supérieure! 

— Monsieur, répliqua la religieuse, nous 
savons ici, chacune, ce que nous avons à 
faire, mais nous ignorons ce que fait telle 
ou telle de nos sœurs, qui ne reçoit d'ordres 
que de notre mère! 

Décidément, la déception s'aggravait singu­
lièrement. 

Mr Hawkdns. qui cachait sous son flegme 
ordinaire la sorte d'agacement que la décon­
venue générale lui causait comme à ses deux 
compagnons, dit simplement : 

— Xous reviendrons cet aprèt-midi... Je 
laisse toujours ma carte pour prévenir sœur 
Marie de la Miséricorde de notre visite. 

— Elle lui sera remise dès qu'elle sera de 
retour... 

Kt les trois visiteurs saluèrent et sortirent, 
ennuyés, du parloir où ils étaient entrés arec 
tant de joie trop précipitée. 

Kt Mr Hawkius, faisant eonlre mauvaise 
fortune bon cœur, se consola: 

— Bah! ce n'est qu'un contre-tempe sim­
plement ennuyeux! Il fallait bien s'attendre 
que, non prévenue, 1* supérieure n* pouvait 

nous attendre!... Cela nous démontre que 
l'impatience est ira détatit dont M. de Chan­
derolles ne saura jamais se corriger! Le mieux 
est d'aHer déjeuner à l'hôtel. 

Mais le déjeuner fut plutôt maussade. 
Mr Hawkius avait beau l'égayer'de sa bonne 

humeur, ce -premier accroc au programme 
trop aisé qu'ils s'étaient traeé ennuyait, plus 
que de raison, i'espri:. aisément irritable, de 
madame Madoret et du comte. 

Ils étaient descendus à l'hôtel qu'ils avaient 
habité l'année précédente. 

— Allons ! allons I constatait le roi de 
l'aluminium en dégustant un chaleureux bour­
gogne, avouez, monsieur de ChanderoUc-, 
que nous faisons là meilleure figure qu'au­
trefois, quand nous touchaient, à la fois et 
tous les trois, les télégrammes inquiétants 
de Jim Moore et de Geneviève à bord du 
Deutsehhmd, et le billet, plus inquiétant 
encore, de Suaanne d'Osmont! 

— Je 1 'avoue sans difficulté, fit le comte. 
Je me rappelle fort bien ces événements, 
comme s'ils étaient d'hier... et notre visite 
à M* Lécuyer, qui nous révéla inconsciemment 
tout le plan de nos adversaires... 

— J'y pensais précisément ! répartit le 
milliardaire... Je vous disais hier soir, mon 
ami, dans le cabaret de: Montmartre où nous 
avons dîné, que le présent est comme une 
admirable et bien curieuse réplique du 
p i a i l -

» J'en suis de jjlus en plus convaincu, à 
mesure que nous avançons vers un dénoue­
ment qui ne peut uous échapper! 

{A. fW'are), 
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